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N° 61  2014 / III        DOLMENS & PATRIMOINE 

  Mai     DE   LABEAUME 

BULLETIN DE LIAISON 
    

  Association LOI de 1901 N° 0071002647 
SIRET N° 448 084 392 00019 

 

          Président : Claude RIGOLLOT 
 
 

 

 
Rappel des prochaines activités 

 

(attention : adresses Mél modifiées !)  
 
 

Contacts : Tél.  -  04 75 93 92 41 - Mél : clauderigollot07@gmail.com 
 
  04 75 93 93 28 -              jp.huyon07@orange.fr 

 
 

- Samedi 24 mai   -   Après-midi consacré à la mémoire de Paul Dupland : 
 

Rendez-vous à 13 h 30 à la Maison de Labeaume  située au-dessus du 
1er parking à droite à l’entrée du village de Labeaume. 
 
Présentation par Marie-Hélène Balazuc du film réalisé par celle-ci en 
2009 : « L’homme des dolmens ». 
 
En présence de son  fils Jean-Paul. 
 
Après la séance, sortie-découverte sur le plateau, secteur du Piémontais  
(nécessité d’être bien chaussé). 

 
Nota : Pages 2 et 3 vous lirez un texte rédigé par  Paul en novembre 2009 : 

  

« Souvenirs d’enfance – Parmi les dolmens et le patrimoine ». 
 

Ce texte paru dans Envol – janvier 2010 – nous a été aimablement  
communiqué par la Fédération des œuvres laïques de l’Ardèche. 

 
 
- Mardi 10 juin  :  La visite de la Cité de la Préhistoire et de la Baume de Ronze 
 

est annulée. 
 

Nouvelle adresse internet : http://dolmensetpatrimoine.fr
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Souvenirs d’enfance 
 

Parmi les dolmens et le patrimoine 
 

Quand j’étais petit, mais déjà un peu grand, dans les années 28/30, j’accompagnais mon père à 
la chasse aux perdreaux à Labeaume. On n’avait pas de chien, on chassait au bruit le plus léger 
possible, aussi on avait des chaussures montantes légères à semelle de corde qui ne glissaient 
pas sur le rocher. 

 

Il y avait beaucoup de petits troupeaux de chèvres et de 
moutons et les bergères entretenaient la nature et les drailles. 
Le bois était coupé pour la cuisine ou la cheminée. Les 
champs cultivés étaient petits, parfois peu larges entre les 
rochers : on appelait cela des ‘’bioules’ qu’il fallait sauter. Il 
y avait des vignes et quelques céréales et tout se travaillait à 
la main. 
 

À perte de vue, on voyait des rochers gris, quelques maigres 
arbustes, des cades dont la résine donnait l’encens, des 
pistachiers qui sentaient la térébenthine, et des genêts 
épineux, les argevelles : il y avait toujours une épingle de 
nourrice dans le sac car les épines égratignaient un peu les 
jambes   nues et traversaient parfois la toile des chaussures. 

 
 
 

(Photo Michel Rouvière)     Les mares et les citernes étaient près des maisons ou des 
jardins. C’était commode quand on avait soif, mon père s’arrêtait près d’une maison, ouvrait 
son fusil et sortait les deux cartouches, discutait un moment dans une langue dont je ne 
comprenais qu’une partie, buvait un canon de vin, et il y avait toujours un verre d’eau fraîche 
pour le petit. 
 

Comme à l’école, le maître, M. Reboullet, nous avait parlé de fossiles et de dolmens, nombreux 
à Labeaume, mon père qui connaissait mes goûts pour les vielles pierres et très bien sa commune, 
s’arrangeait toujours vers 8 heures, pour être dans les parages d’un dolmen, et à l’abri du vent 
entre les dalles verticales, sur les sièges en pierre des bergères ou sur la dalle du dessus si elle y 
était, on passait un moment merveilleux à manger les tartines de pâté, les rondelles de saucisson 
ou les sardines en boîte tout en écoutant la nature. 
  

Les perdreaux qui avaient été dérangés s’appelaient avec leur chant particulier, se répondant, et 
mon père, l’oreille tendue et le doigt en l’air les suivait au son et disait : on les retrouvera ici ou 
là. On les voyait voler à peu de distance ou courir rapidement sur les rochers et la décision était 
prise.  
 

On rangeait les restes dans la musette et on filait en silence le cœur battant en attendant l’envol 
bruyant de la compagnie de perdreaux et le coup de fusil qui pouvait être fatal à l’un d’entre 
eux. Il fallait alors le retrouver dans la garrigue piquante ou au creux d’une ‘’bioule’’ : après la 
découverte, on s’embrassait et on en parlait : il fait une petite livre, il a les plumes de l’œuf et 
pas d’ergot, c’est un jeune perdreau. 
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À dix heures, on rentrait heureux et fiers sans sentir la fatigue. À Labeaume, mon père 
connaissait tout le monde, c’était le Paul du Célestin. Mon fils aîné qui avait pris le permis de 
chasse sur Labeaume utilisait la formule : je suis le petit fils du Paul du Célestin pour se présenter 
à une ferme quand il avait soif et il était toujours bien accueilli.      

          
J’ai passé une bonne partie du temps de ma retraite à parcourir 
ce plateau exceptionnel et avec la compréhension des 
propriétaires de ces tombes de nos ancêtres (plus de 140) et le 
concours actif des membres de l’association ‘’Dolmens et 
Patrimoine’’, nous avons pu mettre au jour des trésors qui n’ont 
pas de prix. Nous avons découvert un patrimoine exceptionnel 
témoin de la ténacité et de l’ingéniosité de nos ancêtres. Je suis 
heureux. 

 
Paul Dupland – Ruoms, le 23 novembre 2009 
  
 
 
Texte paru dans Envol – N° 596 – Janvier 2010 – Mensuel de 
la Fédération des œuvres laïques de l’Ardèche que nous 
remercions de nous avoir autorisés à l’insérer dans notre 
bulletin.            Photo « D & P » 

 
 

Rappel adresses Internet 
 

Site ‘’Dolmens et patrimoine de Labeaume’’ 
www.asso-dolmens-ardeche.fr 

 Accédez directement au site en flashant le code ci-contre  
avec votre smartphone ou votre tablette.  

   

Cité de la Préhistoire d’Orgnac 
www.orgnac.com 

 

Fédération ardéchoise de la recherche préhistorique et archéologique (FARPA) 
www.farpa-ardechearcheologie.fr 

 

Pour tout savoir sur l’architecture de pierre sèche 
www.pierreseche.com 

 

Vous saurez tout sur la commune de Labeaume en consultant : 
www.mairiedelabeaume.fr 

 

Association Païolive 
http://associationpaiolive.blogspirit.com 

 

Tous ces sites sont à consulter régulièrement ! 

 

http://www.asso-dolmens-ardeche.fr/
http://www.orgnac.com/
http://www.pierreseche.com/
http://www.mairiedelabeaume.fr/


4 

 

Images de la sortie Archéologie et Géologie 
 

à Sanilhac et Vernon le 12 avril. 
 

(Le compte-rendu paraîtra dans le prochain bulletin) 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
  
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Sanilhac : fouloir rupestre.       Vernon : la cascade du Baumicou. 
 

 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 

 
Vernon : une curiosité géologique :  Vernon : ancien abri sous-roche. 

 
 les Tétines. 




